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tout ce qu’il y a d’arbitraire, de systématique, d’aprioristique, 
dans la méthode de M. Loisy et dans ses applications. L’au­
thenticité et l'historicité de nos Évangiles, établies directement 
à l’encontre des allégations du critique, condamnent a\s l'abord 
son système. L’examen judicieux et impartial du témoignage 
évangélique sur chacun des points envisagés dans le chapitre 
précédent— perspective du royaume, messianité, divinité de 
Jésus, etc. - venge la croyance traditionnelle sur ces divers 
points, en établissant victorieusement la correspondance de la 
foi avec l’histoire.

Nous ne pouvons mieux définir l’importance et l'intérêt 
d’une étude aussi consciencieuse qu’en émettant la conviction 
qu’à tout lecteur de bonne foi elle fera apparaître dans le plus 
réconfortant éclat la prudence; la perspicacité, la haute sagesse 
de l'Église en toute cette triste affaire, et en même temps la 
fermeté, la solidité inébranlable du fondement historique de 
nos dogmes. M. Loisy a prétendu les attaquer au nom de la 
science : il les a plutôt confirmés par l’arbitraire évident dont 
est forcé de s’inspirer son système rationaliste, par les excès 
de négation, les contradictions et erreurs manifestes auxquels 
l’entraîne fatalement la logique de ses théories, sur le terrain 
précis de l’exégèse et des faits.

« Ce livre — dit la Croix de Paris — auSsi modéré de forme 
que substantiel de fond, est, après l’Encyclique Paecendi, le 
plus grave réquisitoire qui ait été dressé contre le chef des 
modernistes. Tout professeur de philosophie, de théologie, d’exé­
gèse et d’histôire ecclésiastique doit posséder ce volume.

« Est-ce à dire que nous souhaitons le voir dans les mains 
de tous, nos lecteurs ? Non. Ceux qui n’ont pas approfondi et 
n’ont pas à approfondir les erreurs modernistes, pourraient par­
fois être plus ébranlés par l’exposé des théories de Loisy—aux­
quelles si large part est faite — que raffermis par leur critique,

« Ecrit pour un public déterminé, c’est par lui que ce livre 
doit être lu. »

— Notre Œuvre d’Éducatrices, par une religieuse des SS. 
Cœurs de Jésus et Marie. Vol. in-12, de 282 pages. 1908.— 
Prix, 2 fr. 50. —Gabriel Beauchesne & Cie, éditeurs, 117, rue 
de Rennes, Paris, France.


